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| éstinsignifiante, mais pour nous. 
des petites sommes réunies, repré- 


> + ? Londres 30 juin. — On a annon- 
té deux Dre nouvelles, ce 
7" oir,çau banquet tenu à l'occasion 
du Dominion Day. II y avait 
5 au moins 400 convives Canadiens 
le duc de Connaught, notre fu- 
©: turgouverneur général et Sir Wil- 
. …  ‘ftid Laurier étaient présents. 
Fe Le due annonça que le jeune 
p de Oalles visiterait bien - 
ddt le Canada, et Sir Wilfrid fit 
savoir que Lord Stratchona, haut 
Commissaire Canadien à Londres 
donnerait bientôt sa démission. 
90x parle comme son suécesseur 
de Sir W. White, vice-président 
Adu C. P. R. ou de sir Daniel Me 
N Millan, lieutenant-gouverneur du 
A Manitoba. . 
Le traitement est de 510.000 par 
anuéc: — J RO dite. 


T 


De “ La Canadienne” de Paris 


RE x L'honorable Philippe Roy, sé- 
l  mateur d'Edmonton (Alberta), a 
été récemiment appelé au poste de 
nmauaut commissaire du Canada, pos- 


de devenn vacant par la mort de 
P honorable Hector Fabre. M. Ph:- 
: _Hippe Roy doit, tout prochainement 


ne entre en fonctions et nous sommes 


heureux de lui présenter nos bien 
‘ de bienve- 


3 


nue. 

* L'honorable Philippe Roy com- 
te: te déjà beaucoup d'amis en Fran- 
deo, od ile fait plusieurs séjours. 
+ $a profonde connaissance des res- 
5 sources économiques de son pays et 
du notre. lui permettra de multi- 
r les relations commerciales et 
e tirer du nouveau traité de com: 
ierce, toutes ses conséquences 

ntageuses. Nos compatriote: 
ouveront donc en lui un homme 
ti et décidé à les aider : le com 
ce, les enquêtes approfondie: 
s hommes d'affaires, les mission: 


Tout jeune encore —c'est À pei- 
es'ita passé la quarantaine — 
dun caractère aimable et accueil 
lant, rompu aux affaires et habitué 
aux difficultés de la politique, M. 


bien son œuvre. Sa tâche sera lour 
5 | de, car les relations entre la Frar- 
ee et le Canada se multiplient et 
son netivité sera sallicitée de toi s 
côtés. Mais sa carrière même mot - 
tre ce qu'il peut faire. 

Il est né dans la province de | 
Québec ; il y fit ses études et y prit 


Puis. sans fortune encore, il partn 
ur l'Alberta, province à peine 
verte et encore inconnue. IIS at- 
a avec passion an développe: 
it d Edmonton, sa ville adop 


s qui se montaient dans 
e, groupa autour de lui 
es d'affaires et les hom - 
politiques les plus actifs. for- 

# journal très prospère, le 
Courrier px L'Ouxsr, et devint, 


Boy a toutes chances de niener € | 


tpart à toutes les grandes | 


——— 


f ER 
Sir Wilfrid Laurier fut à Loy- 


public, Ce fut une fieuré tri- 
omphale pour notre glorieux pre- 


nigrement poursuivie contre lui 
pat la presse Unioniste. 


forces, mais le Roi lui-meme lui 
rendit un honneur insigne, 


| Il y avait service d'action de 


Graces à la Cathédrale St-Paul. 


Sir Wilfrid avait pris place dans 
la première voiture d'état sui- 
vant celle du Roi. 

Tout le long duchemin ce ne 
fut qu'une immense acclamation 
dela personalité de Sir Wilfrid 
Laurier, venant de la populace 
massée sur le trottoir. 

A la Cathédrale l'honneur vint 
de la préférence que lui accorda 
le Roi. Tous les autres dignitai: 
res entraient par ſa porte du Nord 
mais le premier ministre du Ca- 
nada fut escorté par la Garde 
Royale jusqu'à l'entrée réservée 
aux Souverains.“ 

Sir. Wilfrid parut très touché 
de cette marque de distinction. 

Naus avons raison d'être fiers 
de notre Premier et cet honneur 
qui lui a été accordé rejaillit sur 
tout le Canada. 


en quelque dix où vingt ans, un 
des hommes les plus en vue de cet 
ouest canadien qui déjà traite d'é- 
gal à égal, à Ottawa, avec les vi- 
eilles provinces de l'Est: - 

M. Roy connait donc bien le Do- 
minion tout entier, l'Est par ses 
origines, l'Ouest parce qu'il en a 
snivi, pas à pas, ledéveloppement. 
Il sera donc un guide très sûr pour 
les Français qui veulent se créer 
des relations au Canada; il sera 
aussi un très utile appui pour ses 
compatriotes, de quelque ‘coin 
qu'ils viennent de cet imntense E 


l'arrivée.en France de I' o 1orab e énérales, et il fut élu dans Comer: 


Philippe Roy et lui présentons nos 
vœux de plein suceès dans ses hau- 
tes et délicates fonctions, 


Saskatoon, Sask .,— 3. George 
p. Mckeod, inspecteur des poripes 
a perdu la vie et trois autres hom- 
mes ont été blessés plus ou moins 
grièvement par une explosion dans 
un puits que le Pacifique Canadien 
est à faire creuser à Plukett, à 
quelques milles d'ici. 

Les hommes descendaient avec 
une lanterne, lorsque l'explosion 


dans le fond du puits, son cadavre 
n'a pas encore été retrouvé. 


faudra Bln hommes 


Les territoires de l'Ouest ont 
besoin de de plus de 25,000 hom- 
mes cette année, pour les ‘récol- 
tes du grain. Ce chiffre peut nous 
donner une faihle idée de la pros- 
périté surprenante du pays. 
. L'an dernier 2,000 hommes a- 
vaient obtenu de l'ouvrage et l'on 


moisson surpasse de beaucoup les 


précédentes. 


Mehlecine Hat; Alb.. — L'aéro- 
nante James Coakly qui a récem-: 
ment fait une chute dans le lac 
Kootenay vient de nouveau de tom- 
ber à l’eau avec son ballon. Coak- 
ley, avec l'aide d un jeune homme 
a réussi À atteindre le rivage. 


Non seulement la population de 
d'une œuvre bien com- Londres. l'acclama de toutes ses 


| Et de tous les bienfaits qui résul- 


|progrès: 


chemin de fer à 
. 


Ceux qui, ces jours derniers, 


La dette, pour ceux-là|des ovations faites à un homme percevoir de l'activité nouvelle qui 


y rêgnait. 
En effet le C.N.R. a commencé 


mier, suivant la campagne de dé-| à construire le prolongement de sa 


ligne jusqu'à Athabaska Landing. 

C'est une aubaine pour Morin- 
ville. Notre ville jouira la premiè- 
re de ce prolongement dont l'effet 
le plus direct sera de régulariser 
l'heure des trains, cent autres pro- 
grès viendront bar la suite. Morin- 
ville sera d'autant plus prospère 
que les communications avec Kd- 
monton seront plus faciles. 

Ce prolongement vers le Nord 
du C.N.R. va donner une activité 
et une prospérité nouvelles à notre 
distriet. Que de richesses encoré 
inexploitées sont enfouies dans ce 
Nord de la province qui est à peine 
connu. La terre y est la meilleure 
de l' Alberta; les mines y sont 
nombreuses et que dire des res- 
sources de tous genres, ressources 
forestières, ressources naturelles, 
etc, qui s'y trouvent cachées, 


| Morinville aura sa part de toutes 


ces richesses. Par sa position géo- 
graphique elle est appelée à tenir 
| la tête dans le district de St-Albert. 


teront du prolongement du chemin 
de fer, Morinville aura tous les 
premiers bénéfices. Soyons heureux 


de ce nouveau pas dans la voie du 
DS — 


— et 
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Aon. Templeman de 
L'Hon, Templeman de nou- 

candidat dans 

I. Hon. M. Templeman a adres- 
sé une lettre aux électeurs de Co- 
mer-Atlin, Colombie Anglaise, leur 
disant qu'il ne sera pas. candidat 


dans ce comté aux prochaines élec: 
tions fédérales. 


Atlin, où M. Sloane résigna en sa 
faveur. js 

Il est généralement compris ici, 
que M. Templeman sera de nou- 
veau candidat dans Victoria. 


Desastreux Incendie 


Montreal Juin 26 — La foudre à 
détruit oujourd hui l'un des plus 
beaux temples catholiques de la 
métropole. L'église Saint Jean- Bap- 


en seront grandemei test produite. McLeod est tombé | ‘Ste aété anneantie. Les pertes 


sont de $200,000. Les saintes es- 
pèces seule sont été sauvées. L'é- 
glise avait déjà été incendiée en 
1900 et elle n'était livrée au culte 
que depuis 1903. Un pompier a été 
mortellement blessé, 


1 Cons de Mark 


Madrid. La deuxième grande 
assémblée du Congrès Eucharisti- 


[a eu lieu. le 27 juin dans l'église 


St-François. L'évêqne de Beja a 
causé une sensation en attaquant 


s degrés de docteur en médecin, attend à ce que la prochaine! dans son discours ‘Le gouverne- 


ment Maçonnique au Portugal“ II 
[a exprimé l'éspoir que la monar- 
chie serait restaurée. 8 
On a reçu un télégramme du 
cardinal Merry del Val, exprimant 
la satisfaction du pape de la splen- 
dide inauguration du Congrès: M. 


kt le 


HA 


ut! 


Pustebons 5 On se plaint 


beaucoup ici de la manière dont le 
À P. R. observe son contrat avec 


la : On a discuté, à la derni- 


réunion du Conseil de Ville, le 
fhitque le C. P. R. éventre les 
fhes, sans droit, où en ferme d'au- 
tres avec des murs de boue, On 
de se gêne pas pour dire que la 
compagnie viole sans vergogne 
l'esprit de son contrat, 

La juste indignation des che- 
Vins de Stratchona est À son com- 
ble et on a remis l'affaire entre 
les mains des avocats. 


bit 
* * 
| LAURIER 


+ 
I. organisation de la grande dé- 
monstration en l'honneur de Sir 
Wilfrid Laurier à son retour de 
Londres, est poussée avec une 


„Notre religion, notre 


San Francisco, S Deux trem 
blements de terre, les plus vio- 
lents depuis la secousse de 1906 
et séparés de quelques secondes se 
sont produits dans la partie cen- 
trale de la ville et la partie Ouest 
de l’état de Nevada, II y avait 
beaucoup de monde dans les rues, 
les restaurants, les magasins etc. 
et une terrible panique s'empara 
de cette foule. 

Heureusement personne ne fut | 
tué: à part quelques blessés tous 
s'en tirèrent sains et saufs. 


— 0 
1 

Le Canada à l'honneur 

© Londres, 3. Les, représentants 
du Royaume Uni du Canada et de 
l'Australie ont concouru hier daus 
le tournoi international du Cou- 
ronnement, Le Canada a brillé d'un 
éclat spécial en gagnant trois é: 
preuves sur cinq. Les Canadien: 


grande activité. De partaut, "| Halbus et W. L..Taitse distinguè 


adhésions arrivent, ce qui ne con- 
tribue pas peu à en faciliter le 
travail. 

Le conseil de Montreal mérite 
surement des félicitations pour la 
decision qu'il a prise de présenter 
une adresse au premier ministre 
du Canada. 

Tout le mondereconnait que Sir 
Wilfrid Laurier a été le maitre de la 
conférence impériale, qu'il s'est 

85 
nomie, et la ‘‘Patrie' déclarait 
qu en effet le chef du parti libéral, 
avait joué un rôte prépondérant 
à la conference, et en décidant 
de présenter une adresse de bien- 
venue au premier ministre du Ca- 
nada, le conseil municipal de la 
métropole a bien fait son devoir, 

C'est sur proposition de M. l'é 
chevin Lapointe, appuyé de M. 
l'échevin O'Connell, que le conseil 
de ville a adopté la proposition sui- 
vante : 

Que le comité des réceptions 
soit prié de préparer une adresse 
“debienvenne pour être présentée 
au Premier Ministre du Canada. 
Sir Wilfrid Laurier, à son passa- 
‘ge à Montreal, lors de son retour 
d' Europe. FE 
Et que le maire ou le maire sup- 
pleéant lui lise cette adresse, 

Cette motion a été adoptée à l'u- 
nanimité. 1 
. D'ici à quelques jours, nous don: 
nerons les détails complets de la 


grande démonstration. 
a 0 


La rene de Spitheai 


Portsmouth, 3. bts revue na- 
vale À Spithead a obtenu un suc- 
cès colossal. 


Cu est certainement la plus gran- 


de manifestation qui se soit vue sur | ne s'adaptent pas aux nécessités 


mer. 

La flotte anglaise, À elle seule, 
avait fourni un total de plus d'un 
milion de tonnes, soit près du dou- 


tent dans les sprints Le premier 


gagna les 100 verges en-10 secs 2-5 
et les 220 verges en 23 secs. 

Le mille revint à W. I.. Tait en 
4.46 1-5 


Lacan pentre dans 
Une mine 


Halifax, 3. L'eau de l'océan 
s'infiltre dans la mine de charbon à 
Port Hood, à raison de 3,000 gal- 
lons à la minute et l'eau à 6 heures 
était montée à 500 pieds, Elle at 
teindra 25,000 pieds, qui est le ni- 
veau de la mer. Il n'y a rien qui 
puisse arrêter cet envahissement 
et la mine sera submergée. 


A propos d'une greve 


Les Parisiens, en se levant Hau 
tre matin, ont eu la donce surprise 
que les rues de leur ville semblaient 
devenues plus largts, Simple er 
teur d'optique. La vérité était 
moins merveilleuse : les chauf- 
feurs de taxiauto s'étaient mis en 
grêve, et voilà tout. Cela sufñ- 
sait, écrit à ce sujet un chroni 
queur, pour restituer à Paris un 
charme que le progrès lui a fait 
perdre.’ Les Parisiens ont revu 
leur cité d'il y.a vingt ans, où le 


{piéton pouvait traverser les rues 


presque sans danger et où il était si 
agréable de se promener en badäu- 
dant. Souvenirs et regrets ! ’’ 

Il serait certainement difficile et 
trés coûteux de démolir Ns villes 
pour les rebâtir suivant une con- 
ception nouvelle. Mais il saute 


aux yeux que les cités, telles qu' 
elles ont été élevées par nos pères, 


de la circulation moderne. Les 
grandes villes de l'avenir auront 
vraisemblablement deux chaussées, 


[une pour les piétons, l'autre pour 


ble de celle présente aux fêtes du les véhicules, et des passages sou- 


Jubilé en 1897. 


terrains à tous les carfefours. Il 


Dreadnoughts et croiseurs an-[n'est pas défendu, d'autre part, 
glais représentaient, avec les tor: de prévoir un certain nombre de 


pilleuré une valeur de 8400. 000, 
000.00. 5 
Si on y ajoute le coũt des navires 
de gnerre étrangers, on arrive au 
joli montant de $500,000,000.00. 
Leurs Majestés. accompagnées 


55 représentants de toutes les na- 


tionalités ont passé entre les lignes 
d'escadre, sur le Victoria et Al- 
bert, salués à leut passage, «par les 
batteries de ta flotte et acclamés 


Toussaint, délégué français a par. pat les matins. 


lé sur les questions sociales, dé: 


Des milliers de personnes ont 


terrasses réservées à l'atterrisse- 
ment des aéroplanes. 
0 


Retour de Sir Mifrid 


Liverpool, 4. Sir Wilfrid Lau- 
rier et le contingent Canadien aui 
prit part aux fêtes du Couronue- | 
meut, se sont embarqués hier sur 
Empress of Britain!“ pour re- 
venir au Canada. 

De nomhreuses acclamations Ac. 


Seuls agents pour la chaussu- 
re ‘Foot Rite et Walk- 
over !’ 

Venez nous voir pour vos 
chaussures du printemps. 


_ The Boston Store 
291, Jasper Est, Edmonton 
HART BROS. 


— terre a /Bonbe lancez dans une 
en | D rene + een 


De graves désordres se sont pro- 
duits à Madrid, Espagne, i l'occa- 
sion de la procession du Congrés 
Eucharistique qui se tient actuelle- 


ment en cette ville. 

On estime à 60 le nombre des 
personnes qui ont été plus ou 
moins blessées par l'explosion d’u- 
ne bombe lancée par des anarchis 
tes sur le parcours de la procession, 

Personné ne fut tué par la bom- 
be, mais dans la poussée que fit la 
foule massée sur le trottoir, au 
bruit de l'explosion, plusieurs ſem— 
mes s'évauouirent et furent foulées 
aux pieds. 

La police usa d'énergie et 
l'ordre tut bientôt rétabli de ma- 
nière à pérmettre à la procession de 
se continuer, 

On ne sait pas si l'engin de des- 
truction était dirigé contre les Son- 
verains d'Espagne qui se trouvaient 
dans le cortège ou contre la mani- 
festation de foi religieuse. du Con- 
grès Encharistique, | 

Plusieurs arrestations ont été 
faites. 


Un musicien trop amoureux 


La publicité n'est pas à redouter 
que par les monopoleurs. d 

Vôici un compositeur de musi- 
que de Boston, en effet, qui doit 
la maudire de toutes ses forces. 

Ce disciple de Beethoven et de 
Gounod filait le parfait amour avec 
sa femme No, 2, quand sa femme 
No.ten fut charitablement ins- 
truite par certaine amie qui lui 
un journal où il était 
question de réception chez M. et 
Mme Robert Jones, ete, 

L'épouse No. 1 prit le premier 
train de Cleveland pour Boston, et 
voilà notre compositeur en police 
-orrectionnelle, sanglotant à fendre 


ransmit 


‘âme, c'est-à-dire “ fortissimo,' 
et se lamentant sur tous les tons 
de la gamme chromatique. 

Mais son repentir tardif n'émeut 
il devra répondre 
piano, devant les tribunaux, à 
une accusation de bigamie. 

En-attendant, le compositeur est 
in ‘violon,’ dont il joue admira- 
lefñfent, parait-il, etil n'a pas lieu 
de s'attendre à sortir du palais de 
justice aux sons des tambours et 
des trompettes, 

La musique adoucit les mœurs, 
a-t-on dit. C'est possible; mais 
elle ne défend pas, ‘hélas ! contre 
les. traits de Cupidon. 

De là, les déboires de M. Jones. 


— — 


eres de ME Lafontaine 


Ottawa, Juin 20 — M. EK. N. R. 
Lafontaine, père de Lady Lauri- 
er est mort cé matin à la demeu- 
re de Sir Wilfrid Laurier, à Atha- 
baskaville. Il était Âgé de 94 ans. 


l socialisme denonce 


personne, et 


Chicago. 3 Le socialisme a été 
condamné comme une, hérésie et 
un mal, par Mgr Sebastian G. 
Messmer, archevêque de Milwau- 
kee, qui a mis tous les catholiques 
en garde contre cette fausse doc- 
trine. C'est au commencement du 
Congrès éducationel catholique 
que l'archevêque a prononcé son 
éloquent dissours. 

‘Le socialisme est une hérésie 
et un malet ses vues apparaissent 
à tel homme bien pensant, a dit 
l'archevêque, L'immoralité que le 
socialisme engendre et les dangers 


auxquels il conduit ne peuvent E- 


moutrant le rôle efficace de la reli-| assisté au spectacle magnifique, et compagnèrent notre premier mi- ö tre évités que par influence de a 


gion dans la résolution du pro 


les navires marchands étant tous 
blême du capital et du travail. surchargés de monde. 


re et nos séldats jusqu'au 1 850 


ment ou le navire leva l'ancre. 


religion et l'enseignement reli- 
ieux. 
. 


langue, nes droits 


— — 
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LA TOURNÉE DE M. BORDER 


Monsieur Borden continue sa 


: tournée dans l'Ouest. 


*'È 


Cette tournée. contribuera-t-elle 
enfih à donner un peu de vigueur 
et la consistance au parti conser- 
vateur ? 

Le chef de Opposition peut-il 
la compter comme un gage de suc- 
cès pour les prochaines élections ? 

Nous en doutons. 

M. Borden peut avoir quelques 
assemblées enthousiastes il à pu 
par sa franchise et sa force de ré- 
sistance s attirer quelque sympa- 
thique admiration personnelle, 
Mais il h'a pas encore remué si 
profondément les masses pour leur 
faire changer leur manière de voir 
sur les questions politiques, sur- 
tout sur la réciprocité. 


. Borden n'a pas à se faire 
ila été accueilli par- 
en quelques en- 
droits avec enthousiasme. mais en 
tous les endroits où il a adressé la 
il a dû voir, Sil n'est pas 


d'i 


tont avec respect, 


3 Mi : 


parole, 


entre son pays et celui qui l'ac- 
cueille si gloriensement. 

Des acclamations toujours plus 
frénétiques lui répondent. Alen- 
tour de la tribuye, la foule s'écrase 


= | elle vondrait monter, se saisir en- 


\ 


aveugle, il a dû comprendre s'il 
est intelligent que l'Ouest Canadi- 
en, à cause de ses richesses, de 
son aveuir, a besoin de la récipro- 
cité. 

Il n'est pas un de ses a 
où il ne demande pas l'appel. au 
peuple. 

M. Borden a l'habitude des dé- 
faites : eh bien ! il peut être sur 
qu'il n'en ‘aurait pas de 
plus douloureuse que celle qui 
lui serait inifligée sur la réciproci- 
té. I. Ouest contribuerait large- 
ment pour sa part à lui faire com- 
prendre qu'on ne s'oppose pas im- 
punément au progrès, à l'avenir 
d'un pays ou d'une contrée, 

Les habitants de l'Ouest sont 
gens riches et pratiques ; la ré- 
ciprocité leur ouvre un marché 
nouveau, augmente leur fortune 
et leur bien-être ; ils ont tiop à 
cœur le progrès pour la combattre. 

Le chef de Opposition a 
de ne pas faire comme eux. 

| MIRO 


ECHOS 


Heroismes gastronomiques 
I 


| prises lui, cet enseigne le vaisseau 


tort Kue romaine. 11 a 


core une fois de son héros. 

Alors, Beaumont pleure. Jamais 
il n'a rencontré tant d'amour pour 
l'idéal qu'il incarne, au nom du- 
quel il combat au mépris des pires 
fatigues, au risque joyeux de sa 
vie. 
Jamais il n'a senti dans son cœur 
si haute fierté d'être le fils de cette 
France pour laquelle il moissonne 
de la gloire dt son âme d'officier 
tressaille jusqu'aux fibres les plus 
piofondes. Beaumont pleure, lui, | 
l'officier de marine qu'une existen- 
ce a cuirassé contre toutes les sur- 


Conneau dont le nom, pour ses ca- 
marades, est synonyme de bravou- 
re superbe et d — sang 
froid, 

Et tandis qu'il pleure, une con- 
sécration plus belle que les autres. 
encore descend sur lui. Là bas, au 
Vatican, S:S. Pie X a suivi son 
prodigieux envol. Renseigné par 
de fréquentes dépêches, il a connu 
son passage au dessus de la campa- 
demandé qu'on 
le prévienne sitôt que le visiteur de 
France apparaîtrait à l'horizon. Et 
lorsqu'on commença de l'aperce: 
voir ils'est mis au baléon. Il a à 


encore aviateur n'avait 4 tene 60 oiseau merveilleux planer an a 


comme le fut Andry Beaumont- 
enseigne de vaisseau Conneau- 


„ des gens qui risquent leur [lorsqu'il plana sur la ville Eter- 


vie pour sauver la patrie, où pour nelle, et Rome depuis bien loug- 


traverser les Alpes en uéroplane, 


temps, n'avait connu d aussi grand 


D'autres la risquent pour manger jour. 


de La poulardé, tel gastronome Bril- 
A auquel Gi à Neve une 


strtue 


sus de la Coupole et prendre terre 


Dieu d'avoir pu assister à l'une 
des plus grandes actions de ce siè- 


aux portes de la ville Et se tour- 
nant vers ceux qui l'entouraient 
illeur a déclaré qu'il remereiai 


Sitôt que se répandit la nouvelle cle. Puis, cependant que l'espace 


que le vra ve officier venum ae qm. 
ter Pise et qu'il accourait à mer 


risonnait dés viwats au peupie fo- 
main, 8 


S. Pie X, étendant lag 
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EDMONTON, ALTA. 


Nous serons contents de 
vous faire visiter 


Ir BELLANY C0. 


CORNER RICE and HONARD Sis 
FDMONTON 


Chiquez le tabac 


Sa maison a la plus nombreuse et meilleure elientèle 
de Morinville. On 1 le français, I' anglais et 


— — 
de premiere classe, W 
precis Cigares excellents, eclairage 
modeme, ecurie de louage, etc. 
— 5 


Que les voyageurs venant à Morinville prennent la voiture 
de l'Alberta Hotel, offrant l'avantage exceptionnel d'être 
la plus près de la gare 


Ul e vontral de la ville l e bar” à. 
— Le rendez-vous des amateurs 
arme ͤ | opens Lee EE. 2 


: ENCOURAGEONS NOTRE AMI 


C'était pendant la Révolution. | veilleuse allure; la foule romaine, main, a béni le héros de son peu 


Taxé d'incivisme, le célèbre gas:| d'un élan formidable, se précipita |; ple. ec ET PUR . 

tronome se préparait à quitter la vors l'aérodrome de Parioli, situé à — 0 Fabrique par le | | Jos. Beauchamp 
France, Mais, tundis que, déguisé, S kilémètres des portes de la ville, ROCK CITY rosa 00. { 

sous un faux nom il tentait de Ka- le long de la voie Flaminis. Mais LA VRAIE JOIE 1 PROPRIETAIRE 

ener la Suisse, il ne put résister ù l les enceintes d'un champ d'avia- een : NON | Avenue Jasper 


| EIn , Al a. 
son penchant pour la bonne chère] tion ne peuvent contenir une mul-| petite sœur, d'où vient .que | 

et risqua sa vie pour amour d'u-|titude ; tout à coup des -sihou- tu souris toujours, dans la tristes- 
ne superhe poularde qui rôtissait|ettes apparaissent sur la terrasse se comme dans le bonheur, aux 
devant le feu de l'hôtellerie, où il! du Pincio, sur les huutents de mon | heures calmes con me aux heures 
s'était arrêté. te Marié, dans les clochers, sur |d'ennui ? Pardessus nos cris de 


Four qui cette belle pièce ? de: tous les toits des maison. Le mo 


ARR ERP EEE 
Un Conseil d'Ami 


manda-til. 


nument Garibaldi soutient 


C'est pour les membres de la! grappes humaines. 


commission révolutionnaire en 
tournée, répondit l'hôtelier. 


La prudence exgixéait que Bril- 


À duatre heures un point noir, 
très petit, pique le ciel bleu au de- 
là de Saint Pierre : il grossit telle 


lat Savarin décamplt au plus vite. | ment vite qu'en un clin d'œil, fl 
Mais la gourmandise le reudit hé-! atteint la ville. II passe très haut. 
roique et il fitilemander aux convi- sur la coupole de Michel Ange, et. 


vs de s'asseoir à leur table. 


tin du diner, il improvisa même 


Les|à4h,6,ilse pose au centre de 
„ commissaſtes consentirent et, à la! l'aérodrome. 


Uu peu d'angoisse étouffait en- 


souffrance, iu jettes ton chant de 


vue seule est un rayon d'espoir. 
C'est que je suis heureuse, 
mon frère. 

— Et cependant je ne t'ai jamais 
entendu rire à haute voix : tu soû- | 
ris mais tu ne ris pas. 

— La gaieté bruyante n'est pas 
la joie: Elle vient du dehors ; la | 
joie c'est Dieu qui parle en nous. 

Petite sœur pourquoi es-tu 


un couplet en l'honneur de ses! core l'enthousiasme tout à l'heure toujours joyeuse. Tu soufires sou 
compaghohs , puis i prit congé! Des que les ailes blanches du grand 


d'eux 

Il était temps, Deux heures plns 
turd, un exprès apportait son si- 
aualement! 


A propos c'e * 

Dans les rues de Francfort, 
lisait cette affiche : 

Ma fille, âgée de douze ans et 
mon fils, qui en a sept, joueront les 
coucertos des plus grands maîtres 
sur le clavecin. 

Mon fils exécutera aussi un 
concert sur le violon ; il jouera 
un morceun sur un clavecin dont 
on aura recouvert les touches avec 
un linge, et il ne fera pas une 
fausse note. Il désignera toutes les 
notes qu'on fera raisonner de loin 
sur un clavecin, une éloche ou 
n'importe quel instrument, 

Eutin, il improvisera sur le 
clavecin ou sur l'orgue, si l’on 
veut, dans n'importe quel ton et 
aussi longtemps qu'on le desire.“ 

L'auteur de cette annonce n'é- 
tait autre que le père du grand 
Mozart, alors tout. petit. Et ceci 
se passait en 1764. 

„ 


Le Pape et l'aviation 


on 


Ce 


fût une apothéose, Jamais 


loisean demeurait 


; 5 . 
ä — SRE PT 


immobiles, une 
clameur énorme jaillit de mille et 
mille poitrines: Vive la France 
Vive l galie“ Et d'un irrésisti- 
ble élan, u foule rompt les barra- 


vent, cependant. Jet'ai vne qui 


5 


aient quand même, 


des | fauvette ; quand nous pleurons, ta Resume des Nabend concernant les 


Homesteads du Nord-Ouest Canadien. 


| Toute. personne se trouvant le 
seul chef d'une famille, ou tout 
| homme âgé de plus de dix-huit ans 
| peut prendre comme homestead un 
quart de section des terres du gou- 
vernement dans le Manitoba, la 
Saskatchewan ou l'Alberta. 


Le demandeur doit comparaître | 


| personnellement à l'agence ou à la 
sous-agence des terres du district. 

| Une entrée de homestead peut-être 
faite par procuration, sous certaines 
conditions par le père, la mère, le 


pleuraïs auprès du lit de notre fls, la fille, le frère ou la sœur du 
sœur morte, mais tes yeux souri- du demandeur. 


Drvoirs.-- Au moins sont 


Dieu fait bien ce qu'il fait. de six mois chaque année sur le 


es qu'il nous reprend, il 


ges de troupes, se précipite vers le uhu les garde là-haut. Toujourr, 


| lieu de l'attérrissage, entoure l'ap- 


|pareil, se saisit de Beaumont et le 


porte en triomphe, Les commissai- 
res se voient contraints de le re- 
prendre d'assaut pour l'emmener 


Il reste pour nous le bon Dieu 


fois. 
—Souffrir n'est rien; ‘ce qu'on 
souffre est déjà passé. Souffrir pour 


en automobile, jusqu'au pavillon Dieu est une récompense. Heureux 
de l'aérodrome. Les clameurs re- ” peut la mériter! 


doublent. Beaumont doit paraître 


-— Pourquoi bénis-tu Dieu lors- 


dans la tribune royale. Les femmes du il te fait souffrir ? : 


lui jettent des fleurs. Le général 
Goiran, frère de notre ministre de 


(est que je l'aime, 
Et si nous tombons en chemin 


la guerre, embrasse l hétoïque off. si la croix est trop lourde ! . 


eier. Le ministre de la guerre ita- 
lien, le ministre des affaires étran- 

gères, l'ambassadeur de France, le 
maire de Rome, le préfet de police 
trois secrétaires d. Etat qui repré- 
sentent le roi, lui serrent les mains 
et le félicitent. 

o O O 


Le maire de Rome vent parler. 


— Dieu sait ce que nous N 


3 I est pour nous le Cyré- 
n 

— Petite sœur, et que sera de- 
main ? Si demain est trop som- 
bre !.. 

— Demain sera ce que le Bon 
Dieu voudra ; il ne sera que ce 
que Dieu voudra. Espère, espère 
toujours ! 

Si le bonheur est une rose, l' es- 


À grand peine il obtient de la fou- | pérance en est le bouton. 


le qu'elle taise un instant son en 
thousiasme. Le silence se fait en- 
fin et le maire de Rome exalte la 
grande victoire de Faviateur, de 
l'officier français. Il y voit up goy- 


Quelle est done ta recette pour 
conserver la joie ? 

—Aimer, prier et travailler. 

Et quelle est ta devise 

— Vouloir ce que Dieu. 


ANDRE BESSON. 


terrain et la mise en culture de ce- 
lui-ci durant un terme dé trois ans 

Un possesseur de homestead peut 
vivre dans un rayon de 9 milles de 


— Mais souffrir est bien dur par- son homestead, sur une ferme de 


pas moins de 80 acres possédée 
et occupée par lui, ou possédée par 
son père, sa mère, son fils, sa fille, 
son ou sa sœur. 

En certains districts un home- 


steader peut prendre en préemtion 5 


uu homestead dans le voisinage du 
sien. Le prix d'achat en est de 88. 
l'acre et les devoirs sont les sui- 
vants résidence sur l'un ou l'au- 
tre homestead de six mois chaque 
année pendant six ans, à dater de 
l'entrée du homestead et culture 
sur le nomestead de préemption de 
50 acres. 

Un homesteader qui a utilisé son 
droit de homestead de préemption 
duns son district, peut en acheter 
un dans certains districts aux con- 
ditions suivantes : 

Prix $3.00 l'acre, Divoirs : Ré- 
sidence de six mois chaque année 
pendant 3 ans; culture de 50 acres. 
et construction d’une maison d'une 
valeur de 8300. 
W. W. CORY. 
Député ministre del'Intérieur. 


N. B. La publication non auto- 
risée de cette annonce ne sera pas 


ratée. | 


Cette écurie étant située à pro- 
ximité de l'Hôtel Victoria 
offre au public voyageur 
tout le comfort désirable. 
Les promeneurs y trouveront 
aussi de bons chevaux ainsi 
que des voitures élégantes, 

Les chevaux confiés aux 
soins du personnel de cette (eu- 
rie reçoivent toute l'attention 
que l'on puisse apporter. 
Pension et louage à des 
prix très convenables. Faites- 


Livery 
Stable! — 


eee eee 


ictoria 


FF 


Viandes, Jambons, Sauces a. 
Légumes 


Nous achetons le beurré et 1 . 
œufs aux plus hauts prix dur 0 


Peaux vertes achetées À un prix. 
raisonnable : 


dee, frise Pme 
À FORGET F GADOURY. 


Morinville 


— 


Voitures doubles et simples À la 
disposition des promeneurs, 
agents de commerce, vi- 
siteurs et nouveaux 
* 1 


da CHEVAUX 


À Lean, Morinville| en . =. 
TELEPHONE 


Jackson Bob. 
THE YALE HOTEL 


Rbb. MoDonald, Prop. 


— senmmemenenme 


— 


323 de Mostres S de 4 


Tau: eee e 


Chambre avec Bain, 52.5. 


| notre hs: de la Valériane, et que ce goût ab- cet article. l'histoire de cetie Sete 
surde, it le partage avec tous les 


ee des latitudes temipdiées ?. 


, que tout chasseur est 
Anne rer re 


de eu a, eu |epéore le réceptacle de beaucoup 
nt pour: de vertus et d'un nombre infini 
imaux qui | mali 


33 pres à égaliser ses chances dans la 


de 
et de rüses-qu'il croit pro- 


lutte du il soutient contre les ani- 


Cependant, |maux. 


1 fut point marâtre, car elle sup - 
À Cars en nous une cause de her: 
On ne SARA croire combien ce 
t de la colonne verté- 
quelque réduit qu'il füt à sa 
js simple expression, a été cau- 
+ se de trépas aussi lamentables 
: qu'imprévus. 
. Démandez aux chasseurs, Tous 
vous ‘affirmeront qu'il n'est pas un 
… Animal du bois qui n'ait été vieti- 
me de l'indiscrétion ou de l'im- 
prudence de cet ornement, qu'ils 
5 désignent. en leur langage dépour- 
vu de détours, perl: nom de 
dene 
Il existe, ou il semble er, 
tout au moins, devrais-je dire, u- 
ne relation assez constante entre 
le développement, la forme et le 
port de cette manifestation physi- 
que et l'intelligence ou l'instinct 
dies animaux qui en sont ornés. 
‘C'est ainsi que les betes qui lais- 
sent à désirer sous ce rapport pa- 


i reissent moins bien douées intel 


uellement que celles dont la 


queue est aussi prolongée que touf 


fue. 

Le lièvre, le loup-cervier et 
l'ours'sont un exemple frappant à 
l'appui de cette loi, que je crois 
avoir découverte. Le seul instinct 
les anime. Voyez, au contraire, 

le renard, le castor et la loutre. 
Oseriez-vous leur refuser quelques- 
unes des facuités les plus précieu- 
ses de l'intelligence ? 

Chen les uns, det ornement par- 

i faitement tutélaire protège à pei- 
ne les parties avoisinantes, qui 
rebtent exposées à toutes les indis- 
‘crétions et aux froids attouche- 
ments des - brises implacables de 


N l'hiver. Chez les autres, au con- 
© traire, il les embellit, il les abrite, 


* il les réchauffe et leur donne cet 
aspect de candeur et d'originalité 
si attrayantes chez le renard, si 
chez la loutre. Je 


| pourrais vous cit citer mille exemples 
de cette étonnsnte relation de la 
queue des animaux âvec le déve- 


Un 3 Ten des sb ma- 
avait tendu une douzaine de 
pee À sig S à loup cervier sur son che- 
elle min de chasse et comme il connais- 
sait l'entraînement désordonné de 
animal pour la valériane, il a. 
vait abondamment drogué sa ten- 
ture avec une infusion de cette 
plante dans une solution de rognon 
de castor et de whiskey. Le len- 
demain, il constata avec ahurisse: 
ment qu'un lonp cervier était pris, 
pris par la queue, dans l'un de 
ses collets. Sa stupéfaction fut si 
grande qu'il négligea d'asséner un 
coup de manche de hache sur la 
tete du prisonnier, que celui-ci s'é- 
chappa en abandonhant une partie 
du court organe par lequel il avait 
été trahi. 

Je domine assez mal més impres- 
sions, et il me fut impossible de 
dissimuler un certain étonnement 
lorsque Laurent T. me fit le récit 
de cette aventure, Il tenait à me 
convaincre, et voici l'explication 
qu'il me servit, — explication, à 
mon avis à ce point concluante, 
que depuis il m'atoujours été im- 
possible de comprendre comment 
il se faisait que tous les- ani 
ne seprissent pas par la queue. 

Chaque bête, paraît-il, a une ma- 
uière spéciale de satisfaire ses ap- 


pétits ou ses passions, C'est pour- ne sont donc qu'une seule et même STARKE K FRANKLIN 


quoi, lorsque nous nous trouvons 
possesseurs d'un parfum qui nous 
agrée, nous le wortons à nos na: 
rines pour en respirer les effleu- 
ves  odorantes, Wire en ver- 
sons des extraitsstir notre mou- 
choir et sur nos habits, afin de 
leur communiquer une odeur qui 
nous est chère. Le loup-cervier de 
Laurent T. en avait usé à peu près 
de mème sorte; mais, ne possé- 
dant d'autre vêtement que sa four- 
rure et aucun motichoir, il avait 
trouvé pratique de la frotter sur 
l'obiet de sa convoitise, et cela a- 
vec tant de persistance et de gui- 
gnon tout à la fois, qu'il était res- 
té pris par la queue. 

Je hais le specticisme, — cet es- 
prit des ignorantset des sots ; mais, 
si j'avais été le héros d'une sem- 
blable aventure, j'eusse certaine- 


185 Toutes sortes de bois brut et manufacturé. Bois de cons- 
truction de la Colombie Anglaise. Bardeaux, Chaux, Ci- 
ment, Papier à bâtisse, goudronné et papier commun. 

Planage une spécialité. Nous pouvons vous fournir tous 
les matériaux nécessaires à la construction. Estimé four- 


ni sur demande. 


+ . 


-m'ignorez pas, j'en suis En 1827, un certain ſoe Smith 


m. MDONALD 


MORIN, Alta. 


buc € MORINVILLE 

r 
Chatubres confortables et salle d'échantillons 
tipations pour le E] r „e 221 - + ‘Salon de Barbier, 

se. : 3 2 — — 

Pension : $1.00 et 81.50 par jour 

N r 
L'omnibus est à tons les trains 


Wa. HERGOTT Prop. 


AVOCATS - woraus : 


— 


nn D'ARGENT 


et quelques unes des curieuses doc- 
trites de son catéchisme. 


non declare que l'année précédente, un 
ange lui avait fait découvrir à 1} 
suite d'un songe des plaques mé- 
talliques ayant l'aspect de l' or et 
sur lesquelles étaient gravées des 
ligues mystérieuses, écrites en co- 


Abe Bd McLeod 
135 AVENUE | JASPER EST 


HOTEL CECIL 


C. H. BELA NGER, Propriétaire-Gérant. 


lonne. Les caractères étaient, da- . , 8 
ren Coin de l'ave Jasper et Quatrieme rue 
mé ? pent-être de l'hébreu’? Natu- CHIRURGIEN-DENTISTE 72 - 
rellement, et pour cause, il ne pro |. r 62.00 à $3.50 par jour. Téléphone local et longue distance dans 
duisit jamais ce document, qui "Coln-Ave: Nemayo et rue Isabella, chaque chambre, bain, Orchestre au diner, Le meilleur hôtel 
n'était autre cependant qu'un re- EDMONTON : 4 d' Rdmonton, sur l'ave Jasper Ouest 


cueil de lois nouvelles destinées à 
sauver le monde, Lui meme, au 
premier abord, avait été incapable FAT A —— — 


7 . . 
FARMERS’ HOTEL 
RIVIERE -QUI- BARRE 


On parle français 


— . — 


ès de ces plaques deux pierres 2 
a Uri et le Thumin.. Dr G. J. HOPE, Dentiste 
placées jadis sûr le pectoral du 158, Ave Jasper Ouest, 
grand prêtre des juifs. Se servant 
de ces pierres en guise de lunettes, 
il traduisit les lois en anglais, — - — 

Le 6 avril 1830, l'Eglise mormo- | OMER ST GERMAN 
ne était définitivement fondée. Avent et notaire 


Les mormons considèrent -qu’il Morinville, Alberta 
va une infinité de dieux, ayant 
. Argent à prêter 


EDMONTON 
:. Je parle français 


confortables et salle, d'echantillons. Pension 81.00 et 
$1.50 par jour. Ecurie en connection. 


vaguement à leur tête un Dieu 
Principe, vengeur, sensuel. Ces 
dieux, autrefois des hommes, ont 
des corps et des organes semblables 
aux nôtres, mais leur corps est im- 
mortel, De toute éternité, il y a- 
vait des deux femmes, reines du 
ciel, mères de nos esprits, errant à 
travers l’espace, qui, fixé à sa nais- 


LL 


BISHOP, GRANT & DELAVAULT 
AVOCATS - NOTAIRES 


Bureaux : Edifice ‘ Molsons’ Bank ‘ 


EDMONTON * 
ARGENT A PRETER 


Nous avons un stock complet dans les | 


da, devient homme puis pro! C. B. HIT || HARNAIS “mes SELLERIE 
gressivement s'élevant de degré! AVOCAT | - 


en degré vers la gloire, aime à être] 
un ange et un ‘dieu à Son tour. *BLOC-BURNS - 


Les hommes, les anges, les dienx TT 


ART pour chevaux, bœuts cf chien 


Nous avons le plus grand assortiment de la 
* ville et la qualité de nos marchandises ne 
| peut être surpassée 


GROS ET ET DETAIL 


The Greal West Saddlery Co. 271, dasper Est 


“CALGARY, Al. 


race répandue parmi les systèmes | 
planétaire et notre père, notre AGENTS FINANCIERS 
dieu, le soul dieu Vénus, Mercure, %, AVE. JASPER Ouest | 
Saturne ont les leurs. Le dieu de : Téléphone 2654 


la terre est Adam. EDMONTON, Alberta. 1 

Quand notre père Adam vint “Argent a Preter | EDMONTON, ALTA. 
dans le paradis.terrestre pour orga nnen Nous avons un commis Canadien-Francais | 
niser la terre dit Brigham Young, | 


il vint avec un corps céleste et a 

mena avec lui une de ses: few | | PHARMACIE LAVAL. 

mes, Eve... il est notre père, no | 4 

tre dieu, le seul dieu auquel nous 1 

ayons à faire. Le dieu Adam J. R. VINOENT b > 
comme tous les autres dieux n'est F U ATELIER G GEN ERAL DE MACHINERIES 
qu'un homme divinisé, auquel le . a r SATA b g — ONCE RSR ERREUR 
Dieu Principe dit : ‘‘ Croissez et # 

multipliez."* { Réparation d'engins à gazoline et 


130, AVE JASPER OUEST 


EDMONTON, Alta. 


de toutes autres sortes. Agents 
pour les Engins à Gazolines à va- . 


ÿ 
ÿ 
ÿ 
b | J 
{ peur, Pompes à puits, etc. à J 
ÿ ÿ 
ÿ ÿ 
ÿ 
j 
— 


Sans insister davantage et tant 
en passant sous silence des théo- | 
ries sacrilèges, il est facile de se F get 
rendre compte, par ce — 55 ex- | 
posé, de la doctrine des mormons. 


VANDAL & LAPORTE 


b 11 „Haetrie 
Qnand vous allez à Edmonton, | ani, 2287 


retire - vous au Queen's Holel { 
1 f 
* 


Pension de première classe 


* 2 1 a 

5 9 4 Morinville — Co. * 5 
1 eee eee E 

8. HETU, H. MceDONACH, 


Propretaire 


Notre stock de printemps arrive avec 
chaque train. Nous venons justement de 
recevoif. un char de broche et de clous 
de toutes sortes et de toutes grandeurs. 


Poèles de cuisine de tout genre à partir 
ROC URSS jusqu'à 560. 

Nous avons aussi rec un assortiment 

des Plus variés de chapeaux d'hommes. 


\ 


Vous trouv erez à notre établissement le 
célèbré sirop du Dr Lambert, tant re- 
à au pour la toux, la grippe, etc. 


- 35 cts la bouteille 


V one STORE bn. e. 
4444444444440 


Li SHC La 


SI vous TSI Vous AVEZ DES TIMBRES DU 


À 4 so le e nent. 


1 eue EXCHANCE, . 


* Boite Postale 179, CL'EREC, nn ARE 


Un des meilleurs hotels au nord d'Edmonton. Chambres 1 


— re  -mRAE  | 


Le temps est à la pluie et si les 
citadins n'aiment pas les taches de 
boue sur leurs vêtements nos culti- 
vatzurs sont dans la jubilation car 
la récolte est plus belle que jamais. 


Nous avons eu un petit orage de 
grêle, mardi, mais la quantité 


— 


Hardes faites et articles pour 8 


N *. : 
11 * tombée n'a pas été assez considé- CI hommes, 2 mmes enfa nts 1 
* 5 rable pour causer des dommages pour et 
PTE sérieux. 
1 „ N 0 Ave Grandin Morinville 
FE NS M. Léon Levasseur, de Saint- 5 
Le „ Albert, était l'hôte de son gendre, 
= M. Arthur Lambert, cette pure a k 
283 ne. 
; M. I.. Boissonnault, de Rivière - 
M. Théo. Nobert est revenu de] Vous pourrez goûter à toutes étai lies de = — — 
l'Ouest et passera quelques jours les essences; nous vendons ‘aussi Qui-Bagre était au nilieu de hou}? Ÿ Ÿ 
au Witten c late. de la crème à ln glace et du bon bette 5 + LVRIRICIT TR TR TT ET e 4 
ù | chocolat. 1 à Morinville, mercredi : » ee 
M uc . ve 7 Maison À louer. ou à MM. Altred Denis, d' Edmonton 
1 e dans sa famille, « 0 Wee sur la propri- T. St-Arnault et J. Pro t, de » U N 
sud été Roy. Conditions | Legal. » e : 
: Nos joueuts de lawn-tennis pra- des plus avantageu- 
tiquent chaque soir-et se préparent | . Adressez-vous à Contre 1 cute € 
afin de continuer à etre victori-| pr ROY, au res- des » . 
eux dans les joutes qu'ils ne man taurant en face du Progrès” Cheveux € FOURCHES A FOIN. 55, 65, 75, 85 its QUES, 50 cts 1 
queraut-pan Suan an cours de | Tri le béiesiels "| FOURCHES A PAILLE, $1.00 CABLE, 15 ets 
l'été 5 . M 1 N — #  FOURCHES A ORGE, 8110 HUILE À MACHINE, 60 cts le kal. 
u nous fait plaisir de souhaiter | Attends: Voici encore din Vous ne conrrez den dange: 8 DE FOURCHES, 25 cts HUILEURS, 15 et 35 cts 
. 5 cents qui te serviront À t'acheter | lorsqus vous vous servez de ce re: | ©. PCIÈNEES DE FOURÇHES, 15 cs FAULX, 90 et 81.00 
la bienvenue À M ot Mme Moise | une honteillé d'encre, mède. Nous vous promettons qui ) COLLETS, 10, 15 cts MANCHES DE FAULX, $1.00 1 
Laurence, de St.- Pay de Matha, | Bien, mon bourgeois. vos cheveux tombent ét que POULIES POUR FOURCHES MRCANI- PIERRES A re 10 et 25 cts 
Qué., parents de Mmes Noé Beau: | Cinq minutes apres Fourchot vous n'avez pas laissé la chose * + CREUSE : 2 
pré et J. A. Nantel, arrivés à Mo- 5 aggravet trop vous pouvez te. „ ee 
nuit Soi à 1 revient. Ia l'air perplexe. parer le dommage en employant | N 
ane samedi dermeér € devant | Déjà de retour ! |Rexall 93" Hair Tonic. er AU MAGASIN GENERAL DE 
passer deux Mois en. promenade! je. mn bourgeois, je suis re | persévérance et lièremen V 
\ g leurs gendres. a ſvenu parce que j'ai mêlé les deux | | pendant une durée e temps rai- — : 
1 f on e compagués de leur fil- dix cents. Je ne me rappelle plus |*onnable. 


‘ 


I. 


aimable brunette 


‘nrence, une quelle est la pièce pour les cigaret C'est une frétaration antisepti- 


M urence à ‘manifesté l'in. Shen J. A. MeNeil, 243 Jasper |trnit les microbes, active la bonm 

| eee e Ouest, Kdmonton, et quelle est circulation du sang à la racine 

N du Sd de don celle pour la. bouteille d'encre. 18 . 2 N 0 
1 * 11 1 nes d e 10 

lon, 1 qu'il deviendra! Madame Israël Roudeau, don lest un W Mme Pat 
p Morinville et se dé. ait, dimanche, un vrai festin du la toilette. 

‘établir au milieu de temps des aïeux, pour fêter l'arri | Nous 12 que vous essayez 

195 ‘ |vée de son frère, M, M. Laurence. Rexall ‘ , tonfque des cheveux, 

| | 78 au ele. n'avait pas vu depuis 20 avere re promesse qu'il ne nous 

M. M hal Nantel, ‘étudiant uns. Plus de 60 personnes | coûtera rien À moins que vous ne 

Université MeGill, over complètement satisfait. 

| ae de Momie ro dant aient réunies dans cette bel | Ily a deux grandeurs de bot: 

| 5 2 f e fête de famille et on s amusÀiteilles, aux prix de 50 et 81,0 

5 ö qui mieux jusqu'au matin. | Rappelez- vous que vous ne pol 

b contrée, Il est le frère de | vez vous procurer les remèdes Re 

teur M. l'ubbé Jules Desroches, du |xall dans cette ville seulement à 

Qu 4 soit le bienvenu parnu!Grand Séminaire de Montréal est notre dépot à la — Ha: |! 


en promenade chez son beau-frère | MON, 


M. Joseph Boisvert, 


où il passera 


HIS ares int aller à la * a 
Hamilton afin de dé le teuips de ves — | L Hotellerie au apon 
gäester un excellent verre de vo M. J. B Coté, de Legal, était de | ES 
da passage à Morinville hier, | Quand an Européen pense. 
De ns pour la première fois dans une ho 
iteHerie de province japonaise, il 
„ NN e 2.8 lent fixé de stupéfaction : dans la 


| pièce où on l'introduit, ing a ri 
t, ni chaise, ni &lace, mais une 
simple natte ; dans un coin, une 
petite table basse et sur la table, 
un plateau. Plus loin, une petite 
alcôve, dont Te fond est garni d'un 
kakémono, d'une tablette avec des 
inscriptions chinoises, où d'un va: 
se orné d'une branche fleurie : 
c'est l'autel domestique, 

Mais voilà que d'agiles server - 
tes apportent, pied nus où en 
chaussettes blanches, du thé, des 


CANADIENS-FRANCAIS 


Qui venez dans l'Ouest 


fruits et des gâteaux. Un autre 
0 

iustalle près de vous, en face de 

l'autel domestique, un hibaski 


où boîte à feu, pour vous Chauffer, 
te air votre thé chaud et vous ber- 
mettre d'avoir toujours un peli de 
| braise à prendre entre deux petites 
|bâquettes, afin d'allumer votre ti - 
bac. 

On retire d’un placard masqué 
par un écran de soie une gros: e 


bote laquée à plusieurs tiroirs, Il 
eu sort un miroir qui s ‘agence sur 
15 quelques poils en éventail : 
— 


— 
BANQUE D'HOCHELAGA 


Le tiroir ae peignes,.des objets de 
EDM ONTON, ALTA. 


ÿ 
) 
ÿ 
ÿ 
ÿ 
ÿ 


Rendez-vous à Morinville chez 


A. E. GAGNON 


Le seul hotel francais de l'endroit 


hs 


teilette, un savon enrobé d un poè | 
me chinois! et un outil long de 
cinquante centimètres, agrément 


2292 — Sn SA Vus S 


* e 
Capital autorise, - à 84, 000, 000. 00 
Capital pay e. ere f 
Fonds de Reserves 2,500,000.00 
— — 
Escompte les billets de commerce. : 
N Alloue l'intérêt, au plus haut taux courant, sur les dépôts d'épargne, lesquels 


en tout temps, sans avis. 
Vend des Money Orders.“ émet des Mandats de Voyage et des Lettres de 
pour les voyageurs, payables dans toutes les parties du inonde, 
affaires transigées par la malle reçoivent une attention rate. 


Bureaux : Coin de Ave Jasper et La, Troisieme 


Crédit — 


Toutes 


ne Rue 


que qui nettoie les cheveux, d= 


mandé pour travailler à Edmon- 


5 VENDRE. —Un beau quart de 


LE 


+ 


E. H. WARD, 
MORINVILLE, Alta. J 


M οοοοοDmοοοe 6966602086 5 


w 
50 


cest une brosse à dents tote 
neuve. 

Four vous baigner, on vous me 
ne dans une autre pièce, où vous 
trouvez de l'eau chaude et des ba- 
ue s. 

Après le bain, le diner. Le ser- 
vice to tout eitier apparait entre les“ 
nains d'üñe servante Fe pose 
zur une table haute de vingt centi- 
metres, au milieu du plancher : 
vous restez seul assis comme un 
bébé sur le tapis, appuyant vos 
Mains sur la natte. . À trois pattes, 
vous fares des etiurts inouis pour 
boire et prendre les aliments. 
Vous êtes parfaitement ridicule. 
Au ; int où.vous manger l 
plus salement du monde, les jam 
bes gros èrement (cartes, un 
serv. ute ar is portant une lamp 
de fabrique ail mande, cachée sous 

n at jour japonais. Comme la 
jeune fille s'est r'olime nt mise à 
fenorx, pour inchner devant 
vous et s'informer de vos désirs 
fous perdez toute contenance, car 
Os sentez toute l'incongruité def ! 
vitre tenue. Vous devenez alor: 
trotesque par les mouvements de 
ronlis et de tangage que nécessite 
votre © hanke ment de positien. 

Maïs où dene est le lit? De nou: | 
veau, on agite | écran ; on ouvre 
e placard et la servante en retire 
leux matelas, qu'elle installe sur! 
lé plancher, entre la lampe et 1: 
boîte À feu, tout à côté du service 
the. Point le draps : seulement 


MARCHE DE VIANDES 


Boeuf, veau, lard, mouton, volailles, jambon, bacon, sancisse, 
saucisse fumee, Balone ele, etc. 


— 


2 cultivatenrs peuvent y vendre aux plus hauts prix tous 


les produits de lu ferme, tels que : Peaux vertes, volailles, oeufs, 
legumes de toutes sortes, etc., etc, 


JOS. COUSINEAU 


se avons un choix 3 dans les 


ruits ainsi que dans les Marchand S 
tes. 


Chaussures ; pau 4 et 12 


Nous échangeons les produits de la ferme. 


1 
| 


n tout petit traversin, rond et 
ros comme un saucisson, 


HOTEL RICHELIEU / 


Le meilleur hotel francais 
d'Edmonton 


Près de la gare du Canadien Nord 

Bain, Salon de harbier, Salle de 

»0o!, etc. Chambres de première! = 
classe 


Pension par jour : 5 l. 00, 1.50 et 2.00 


J. N POMERLEAU 


Troisieme 


15 et is sont cordialement 


invi a faire une visite a M. 


ROMEO BERNAI * 


——— —11 — —V— 


— — 


P 
Eine 


Rue, 


i Ui bon agent d'annonces est de 


A VENDRE. Un lot de 50 x. 1500 
avec bâtises, maison et écurie! 
sur le terrain de la mine de 
charbon, Cardiff, Alta. Prix et 
conditions avantageuses, S'a- 
dresser à OMER Sr: GERMAIN, 

Morinville, Alta. 


＋—m— —— —— ä — 
CHEVAUX PERDUS. Une pou- 
liche grise, face blanche, deux 
rieds de derrière blanes; une 
, autre pouliche brune avec quel- 
ques. poils blancs ; un poulin 
rouge avec un pied de derrière 


blanc. 85.00 de ene 
celui qui les ramènèta à 


— LOULOMBS, Legal, 
Ita 


Lea Connaissance des deux lan 

s nécessaire, Position lücrati- | 
où adressez toute cor- 
dance à: LE PROGRES, 
ille, Alta. 


ON bes un instituteur 
pour Bellevalley, No 
doit être un catholique romain, 
qualifié pour l'Alberta et sn 

ple de parler le français. 

… Prière d'envoyer application * 

PAUL. E. CONSTAN TIN. a 

pda al es 


section, 2 milles à l'ouest de 
Morinville, le S.-O., 29-55-25 0. 
M. au milieu de la région de 
l'huile. Pour prix et conditions, 
adressez-vous à OMER ST-GER- 
MAIN, avocat, Morinville, Alta. 


